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Qu’est ce que la biomasse?

Article 29 de la loi de programmation fixant les orientations de la

politique énergétique de la France du 13 juillet 2005 modifiée par

la loi Grenelle 1:

« La biomasse est la fraction biodégradable des produits, déchets

et résidus provenant de l'agriculture, y compris les substances

végétales et animales issues de la terre et de la mer, de la

sylviculture et des industries connexes, ainsi que la fraction

biodégradable des déchets industriels et ménagers. »

Les différentes valorisations

Valorisations « matières » : biomatériaux, bioproduits

Valorisations énergétiques : biocarburants, chaleur /

électricité, biogaz
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Valorisations « matières » 
biomatériaux

Matières premières renouvelables utilisées comme 

matériaux industriels dans différents secteurs comme 

par exemple:

- le bâtiment (bois, béton de chanvre, laine de chanvre 

ou lin, composites chargés avec de la farine de bois);

- les emballages (bois, papier-carton, bioplastiques);

- l’automobile (composites fibres-polymères)

- l’ameublement (bois, composites)

Valorisations « matières » 
bioproduits

Molécules d’origine renouvelable utilisées dans les industries 

chimiques en remplacement de molécules d’origine minérale ou 
de synthèse. On parle aussi de Chimie du Végétal.

Applications:

• Tensioactifs formulés dans les détergents, les cosmétiques, 
les adjuvants phytosanitaires, les fluides de forage pétroliers…

• Solvants pour les peintures, revêtements, encres, adhésifs…

• Lubrifiants et fluides hydrauliques (huiles moteurs et autres)
• Intermédiaires de synthèse pour l'industrie chimique 

(>10000t/an)

Secteur stratégique : lié à l’énergie, substitution de produits/molécules 
d’origine fossile. La biomasse = seul substitut possible au pétrole dans 

le secteur de la chimie.

Un plan stratégique élaboré en 2006 : objectif, passer de 7% de 

matières renouvelables dans l’industrie chimique en 2006 à 15% en 
2015

Création de l’association Chimie du Végétal : a repris les objectifs du 
plan bioproduits –biomatériaux

Chantiers à venir :

Encourager la création d’un cadre européen pour les bioproduits : un 
mémorandum est en préparation (FR-D-NL)

Études pour la promotion des bioproduits et sur leurs impacts 
environnementaux

Augmenter les fonds de R&D pour ce secteur

Grand Emprunt

Valorisations énergétiques

•Valorisations énergétiques de la biomasse

- Objectifs EnR

- Biocarburants

- Biocombustibles

- Biogaz
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Objectifs 2020 Grenelle : 

~ + 10 Mtep pour la biomasse

Chiffres en 

énergie finale

219,8TOTAL BIOMASSE

40,68Biocarburant

0,550,055biogaz

2,4 + 1,440 + 0,24Biomasse cogénération

chaleur+électricité

5,21,4Biomasse (chaufferies)

7,47,4Bois chauffage domestique

2020(Mtep)2006 (Mtep)Source d’énergie

Soit  ~ 24 Mtep 

en énergie 

primaire

VChaleur biomasse : + 6,2 Mtep (dont + 2,4 Mtep 
chaleur cogénérée)

VElectricité biomasse : + 1,2 Mtep 

VCarburant : + 3,3 Mtep

Multiplier par 2 les énergies produites à 
partir de biomasse

LES BIOCARBURANTS

« Combustibles liquides ou gazeux utilisés pour le transport et 
produits à partir de biomasse »

Ressources actuelles
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Autres ressources

• Biodiesel: graisses animales (abattoirs 
et équarrissage) et huiles usagées

• Éthanol: distillation de marcs de raisin et 
distillation de crise (vin)

• A l’avenir: cellulose (plantes entières, 
bois)

Å2008 - Incorporation de biocarburants :    

ETBE *Biodiesel Éthanol 

* 47% en volume dô®thanol

** Ethanol

GAZOLE ESSENCE

5,75 % 5,55 %

% énergétique (PCI) 

2 104 000 t 219 700 t 466 800 t **

Incorporation moyenne : 5,75 % PCI

Objectif : 5,75 PCI

Bilan 2008

Dispositif de soutien

• Plan biocarburant français : 5,75% en 2008, 6,25% en 2009 et 7% en 2010. Dans 

les deux filières (gazole/biodiesel et essence/éthanol) soit pour 2008 environ 2,2 

MT de biodiesel et 0,6 MT de bioéthanol 

• Double dispositif fiscal :

TGAP (“pénalité”appliquée aux distributeurs si non respect des objectifs)

Défiscalisation des biocarburants pour les carburants agréés (Loi de finances pour  

2009) :

ÅÉthanol: 21, 18 et 14 €/hl - 2009, 2010, 2011(22 en 2008) 

ÅBiodiesel: 15, 11 et 8 €/hl - 2009, 2010, 2011(27 en 2008)

ÅRévision possible en fonction du contexte

ÅMontant de l'exonération 2008: de l'ordre de 760 M €

ÅExonération de l'éco-pastille (“malus”) pour les véhicules flex fuel < 250gCO2/km

ÅMise en place de la filière E10 (2ème trimestre 2009)

Biocombustibles

Chaleur / électricité
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Chaleur

3 niveaux d'action :

- Chauffage individuel : insert, poêle, chaudière bois. 

Consommation nationale en bois de chauffage 50 millions de 

stères/an soit consommation de 7,4 Mtep/an.

Chauffage en base : 20 stères/an

Chauffage en appoint : 5 stères/an

-Collectif et réseaux de chaleur : résidentiel (connexes de 

scierie, DIB, plaquette forestière)

- Chaufferies industrielles. Ex : bois/papier (connexes, 

liqueur noire), IAA, chimie

Cogénération

Production simultanée d’énergie mécanique ou électrique et de 

chaleur (ou froid), à partir d’une seule machine et à partir 

d’une seule source d’énergie primaire.

ĄPour une utilisation optimale de la ressource, il 
faut valoriser la chaleur produite.

ĄL’électricité est un sous-produit minoritaire de la 

chaleur.

ĄL'installation de production de chaleur et 
d'électricité doit se trouver à proximité (ou sur 
site) des consommateurs de chaleur (ne se 
transporte pas)  : industries, réseaux de 
chaleur,serristes,…

Cogénération Mesures de soutien :

chaleur - électricité

Mise à jour des Programmations pluriannuelles des investissements 
électricité et chaleur pour intégrer les objectifs EnR fixés lors des 

travaux du Grenelle (ils fixent les objectifs en matière de répartition 
des capacités de production par source d'énergie primaire):

Å17 Mtep de l’objectif +20 Mtep en 2020 concernent la production 

de chaleur et d’électricité

Å7.5 Mtep, soit 45% des 17 Mtep, proviendront de la biomasse :  6.2 

Mtep de chaleur, 1.2 Mtep d’électricité

1ères mesures de soutien de la demande :

ÅAppels d’offres pour la production d’électricité à partir de biomasse

ÅMesures du Fonds chaleur géré par l’ADEME
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BIOGAZ

Méthanisation : fermentation anaérobie de matière organique,

en présence de bactéries : formation de compost, méthane et gaz

carbonique

Biogaz

BIOMASSE BIOGAZ + DIGESTAT

Absence de 
O2

Bactéries

D'où vient le biogaz?

Procédé de traitement des déchets organiques:

Effluents industriels (IAA,…)

Déchets organiques (commerces, résidus de silos,…)

Cultures énergétiques (maïs ensilage, sorgho…)

Valorisations du biogaz

• + coproduits valorisables en agriculture : “engrais” (non 

normalisés) de haute qualité

BIOGAZ

Torchère 

Combustion (chaleur)

Electricité

Cogénération (électricité + chaleur)

Gaz véhicule

Injection réseau gaz naturel

Unité de méthanisation

Document INERIS
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Biogaz : quelques chiffres

Bilan 2008/2009 :

– 130 projets agricoles en préparation (11 réalisés) dont 

82 retenus dans le cadre du PPE

– 127 digesteurs industriels (+ 5/an)

– 68 digesteurs de step urbaine (+ 5/an)

– 5 unités de méthanisation des ordures ménageurs (+ 

2/an)

RESSOURCES FILIERES USAGES 

ENERGETIQUES

Colza
Tournesol

Betteraves
Mélasse
Céréales

Bois

Pailles, plantes entières

Grains, déchets de silo...

Déchets ménagers

Lisiers
Déchets agro alimentaires
Boues stations épuration 

Carburants

Chaleur

Cogénération 

Electricité
Biogaz

Gaz

Combustion directe

Combustion directe

Fermentation 

anaérobie

Huiles

Trans estérification

Sucres
Hydrolyse

Ethanol

ETBE

Fermentation

Filières de valorisation de la biomasse

Hydrolyse
enzymatique

Gazéification 

Esters

Synthèse

Les ressources en France

- La ressource forestière

- La ressource agricole

La ressource forestière

•La forêt : état des lieux

•Les ressources complémentaires

•Perspectives et enjeux pour la filière forêt-

bois
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• La forêt : état des lieux actuel

•

La forêt française en 2007  

15,71 Mha dont 14,97 Mha de 

forêt dite de production

Les surfaces forestières

Surface

La propriété forestière

Une forêt majoritairement privée

74%11,10 MhaForêt privée

26%3,87 MhaTotal public

16%2,40 MhaAutre forêt 
publique

10%1,47 MhaDomanial

Le morcellement de la propriété 

privée

Source : SCEES
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Des parcelles parfois 

difficiles d’accès

2,4 milliards de m3 de bois sur pied :

60% sont faciles à exploiter

9% sont moyennement faciles à exploiter

31% sont difficiles ou très difficiles à exploiter

Une ressource sous-exploitée

• Un stock en augmentation :

Accroissement biologique annuel : 

– 103 millions de m3 (IFN)

• La récolte annuelle : 60 millions de m3

– 36,5 millions de m3 commercialisés (2006)

– 22 à 24 millions de m3 « autoconsommés »

Les différents usages du 

bois… et leurs conflits
• 21,5 Mm3 de bois d’œuvre 

• 12 Mm3 de bois d’industrie (panneau et papier)

• 3 Mm3 de bois de feu commercialisé

• 22/24 Mm3 de bois de feu « auto-consommé »

üUne récolte complémentaire dynamiserait tout le secteur

üPriorité à la valorisation matière du bois (préférer la 
valorisation de connexes de scierie et du matériau en fin 
de vie pour l’énergie)

• Les ressources complémentaires
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« Gisements » bois-énergie
éléments de qualification 

1 - bois issu de forêt

rémanents d’exploitation 

bois sur pied de faible dimension (taillis - entretien et éclaircies) 

2 – bois issu de zones hors forêts

peupleraies 

haies, bosquets et arbres épars

3 – taillis à courte rotation (TCR)

4 – bois issu de la première transformation : produits connexes 

de scieries

plaquettes de scieries « blanches » 

sciures écorces et autres chutes et résidus

• Perspectives et enjeux pour la filière 

forêt-bois

Les nouveaux défis 

pour la forêt
• « Produire plus tout en préservant mieux la biodiversité (é) è :

• 1 – Récolter plus de bois pour les nouveaux besoins en matériau et 

énergie renouvelables

• 2 – Promouvoir le bois dans la construction

• 3 – Protéger la biodiversité ordinaire et remarquable

• 4 – Renforcer la certification

• Pour 2020 : 21 millions de m3 supplémentaires/an

• - 12 millions de m3 de bois énergie,

- 9 millions de m3 de bois d’œuvre

Pour cela : une politique active de gestion et mobilisation du bois en 

forêt

Les ressources agricoles

- Cultures et résidus

- Etat des lieux et perspectives
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• Les ressources : cultures et résidus

Chanvre, Lin 

Pomme de terre

Oléagineux

Céréales, betteraves

Plantes entières

Résidus de cultures

Coproduits végétaux

Coproduits animaux

Déchets des IAA 

Effluents d’élevage

Ressources / usages

Biomatériaux/Bioproduits

Biocarburants

Biocarburants de 2nde 

génération

Biocombustibles

Biogaz

D'où vient la ressource ?

1 – les résidus de récolte

les pailles de céréales et d’oléagineux

les pailles et rafles de maïs

les anas de lin

2 – les résidus et coproduits des filières agroalimentaires

les issues de silos

les résidus de distilleries, sucrerie, meunerie, amidonnerie

les coproduits de l’industrie des corps végétaux (tourteaux de 

colza, de tournesol)

les coproduits de l’industries de la viande (farines et graisses 
animales)

3 – les cultures dédiées

des espèces connues : triticale, sorgho, fétuque, luzerne

des espèces à étudier : miscanthus, switch grass, les TCR 

Cultures énergétiques

– Des espèces connues, dont la valorisarion énergétique nécessite

un approfondissement des connaisances :

– Annuelles (triticales, sorgho...)

– Espèces fourragères

Ą facilement mobilisables

– Des espèces en cours d’étude :

– Miscanthus, panic érigé, switchgrass... TCR

– Adaptation, potentiel ?

– Recherche sur les itinéraires techniques

– Recherche sur les chaîne de mobilisation

 Ą Des études et des recherches en cours pour déterminer les
cultures énergétiques dédiées à venir et surfaces qui pourraient 

être affectées à des cultures énergétiques 
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• Agence Nationale de la Recherche (ANR):  

Programme National de Recherche sur les Bioénergies (PNRB) depuis 2005 (8 
M€/an)

• REGIX : Evaluation des gisements potentiels en ressource 

lignocellulosiques agricoles et forestières pour les bioénergies. 
Partenaires : ARVALIS/ONIDOL, INRA, FRCA Picardie, CRA Centre, 
APESA, AFOCEL, UCFF, ONF, EDF

• ECOBIOM : Une approche socio-économique et environnementale de 
l’offre de biomasse lignocellulosique. Partenaires : AFOCEL, INRA, 
ARVALIS/ONIDOL, UCFF, ONF, CNRS

• GIE Arvalis-Onidol : projet CARTOFA

• Groupement d’Intérêt Scientifique AGRICE: « Agriculture pour la Chimie et 

l’Énergie » - environ 3M€/an entre 1994 et 2007

• Démonstrateurs de recherche sur les biocarburants

• Pôle de Compétitivité «Industries et Agro-Ressources» créé en 2005 + 

AGRIMIP, XYLOFUTUR

Recherche et développement Observatoire biomasse

Une évaluation statistique du « volume de biomasse mobilisable » par 

région

- approche descendante

- collecte des données / études existantes

- validation des méthodes de calcul par des experts

Recensement régional des usages de biomasse connus

- approche remontante

- collecte des données 

- modulation de r®sultats issus de lô®valuation statistique

Traitement et mise en forme des informations collectées

Mise ¨ disposition de lôinformation (site internet )

- chiffres clés

- méthodes de calcul et sources des données

• Etat des lieux et perspectives

Surfaces : valorisation non 

alimentaires et non énergétiques 

TOTAL surfaces 2007 

valorisations non 

alimentaires et non 

énergétiques : 541 000 ha

Rappel : SAU 32 Mha, surfaces arables 18,5Mha

30 000511 000TOTAL

10 000Tournesol

9 600Colza chimique

8 60018 000Plantes à parfum et 
médicinales 

7 000Tabac

42 000betterave destinée à la 
production dôalcool 
éthylique pour la chimie

84 000plantes textiles (lin et 
chanvre)

1 500

360 000

130 000
210 000
20 000

Secteur des amylacés
dont : 
maïs
blé
pomme de terre

Jachère 

industrielle

Hectares hors jachère 

(cultures 

«traditionnelles»)

Cultures
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Surfaces : valorisation  énergétiques 

TOTAL des surfaces 2007 allouées à des valorisations 

énergétiques (biocarburants) :  1 111 000  ha

Rappel : SAU 32 Mha, surfaces arables 18,5Mha

391 000372 400720 000385 600TOTAL

14 0009 10013 50013 800Betterave 

éthanol

25 00016 90079 9002 700 Blé éthanol

23 00033 00094 60015 700Tournesol/este

r

329 000313 400532 000353 400Colza/ester

2007200620072006

Jachère industrielleHectares hors jachère (Aide 

aux cultures énergétiques)

Cultures

Grenelle : objectifs ambitieux 

pour la biomasse

• Résidus agricoles : +1Mtep en 2020, soit + de 3Mt/an 
paille et résidus cultures

• Biocarburants : 4 Mtep en 2020.

– En 2006 : 0,67 Mtep, en 2007 : 1,17 Mtep

– En 2020 : 4 Mtep soit ~ 2,5 à 3 Mha si recours unique à la 
G1 et absence d’importation

• Nouvelles ressources : cultures lignocellulosiques…

– Pour 4 à 5 Mtep : plus de 1 Mha nécessaire (à 12tms/ha) 

– Rappel : en 2008, 1500 ha de cultures pérennes 
énergétiques (74 % myscanthus) – données PAC

La durabilité

- critères de la directive EnR

- travaux de normalisation

Une condition essentielle au 
développement de la biomasse

• Une problématique née des préoccupations liées à 

l'utilisation de bioénergies et en particulier des 

biocarburants 

ðConcurrence avec d'autres usages des sols et de la 

biomasse, en particulier la forêt et l'alimentaire

ðLimitation des émissions de gaz à effet de serre

ðRisques environnementaux liées à l'intensification des 

cultures ou à l'extension des surfaces arables.

Å De nombreux rapports et démarches volontaires mises en 

places (Rountable on Sustainable Biofuels). Quelques 

démarches législatives (Union européenne, Suisse, USA)
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Ce qu’on entend 

par “durabilité”
• Les 3 piliers de la durabilité: économique, social et 

environnement  

Économique

SocialEnvironnemental

• La directive EnR 2009-28 publiée le 9 juin 2009 

applicables dans un premier temps aux biocarburants 
(transport) et bioliquides (chaleur, électricité). 

• La Commission doit rendre un rapport courant 2010 sur 
l’application de critères durabilité aux autres bioénergies 

(article 17-9) 

• 4 critères :

• Critère 1 – atteindre un niveau minimum d’émissions de 

gaz à effet de serre évitées (article 17-2)

Réduction minimale d’émission de GES par rapport aux carburants 
fossiles de 35% puis 50% dès 2017 et 60% en 20018 (article 17-2)

Des valeurs par défaut ont été définies pour les différents types de 
biocarburants (utilisables s’il n’y a pas de changement 
d’affectation des terres/Annexe V,c).

Les opérateurs économiques qui ne peuvent pas utiliser ces valeurs 
peuvent fournir des valeurs réelles en faisant réaliser une ACV 
(selon une méthodologie qui est imposée dans la directive).

UE : critères de durabilité de 
la directive EnR (1/2)

UE : critères de durabilité de 

la directive EnR (2/2)
• Critère 2 – éviter une dégradation significative de biodiversité 
(article 17-3)

– Ne pas convertir ni récolter de la matière première sur des terres qui 
sont associés à une biodiversité exceptionnelle (forêts primaires, zones 
protégées, prairies).

• Critère 3 – éviter une diminution significative du stockage du 
carbone à travers le changement d’utilisation des terres            
(article 17-4 et 5)

– Ne pas convertir des terres qui étaient avant le 1er janvier 2008 
associées à des stockages importants de carbone (forêts, zones 
humides).

• Critère 4 –respecter l'éco-conditionnalité PAC (pour les cultures 
UE) (article 17-6)

•Pour les producteurs européens: les bonnes conditions agricoles et 
environnementales et le respect des normes minimales

Procédures de suivi

• Les opérateurs économiques doivent apporter la preuve du 
respect des critères de durabilité et d’une évaluation 
indépendante de ces critères (article 18-3). 

• En terme de traçabilité, utilisation d’un système de “bilan 
massique” (traçabilité physique de lots de matière 
première)(article 18-1).

• Reconnaissance par la Commission européenne de schémas 
bilatéraux ou internationaux pour les différents critères (article 
18-4).
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Mise en place d’un Comité Technique sur les normes permettant 
d'évaluer la durabilité de la biomasse utilisée à des fins énergétiques 

(TC 383) 

• Objectifs :

- établir une norme utilisable par les opérateurs économiques pour 
l'application des critères de durabilité de la Directive EnR (fin 2010);

- proposer des spécifications ou rapports techniques sur l'application 
d'autres critères.

• 6 groupes de travail : 1. Terminologie, 2. Bilan GES et énergie 
fossile, 3. Impacts environnementaux et sur la biodiversité,   4. 

Impacts sociaux et économiques, 5. Vérification et évaluation, 6. 
Effets indirects (actuellement les groupes 1,2,3 et 5) sont en activité 

pour travailler sur les priorités de la directive EnR.

Participation d'experts français à tous les groupes. Co-présidence et 

secrétaraiat français du groupe 2 (IFP) .

Travaux du CEN 
Comité Européen de normalisation

Autres travauxsur la durabilité

• Les travaux de l’ISO (International Standardization Body)

commenceront fin avril 2010 sous forme d’un comité de 

projet (PC 248)

• Travaux en cours sur la Durabialité dans le cadre du Global 

Bioenergy Partnership (GBEP) : élaboration d’une liste de 

critères et d’indicateurs pour les bio-énergies, travailen 

cours. Le GBEP est un partenariat mondial regroupant des 

Etats du G8+5, des PVD, des organisations internationales. Il 

a été créé suite au G8 de Gleneagles en 2005.

• Elaboration et expérimentation d’une boite à outil de 

schémas volontaires compatible ou non avec la directive EnR 

par la Roundtable on Sustainable Biofuels (RSB) qui regroupe 

tous les acteurs économiques, scientifiques et la société 

civile au niveau global.

Développer la biomasse énergie
• 1 - Limiter les conflits d’usages 

üAdéquation entre cultures alimentaires et non alimentaires 

üaller chercher du « bois supplémentaire » en forêt

• 2 - Ne pas gaspiller la ressource  = bonne efficacité énergétique: un 

rendement minimal de 50% est exigé

• 3 - Bonne répartition des installations sur le territoire 

üprise en compte des zones montagne et zones incendies dans les 

AO

• 4 - Des plans d’approvisionnement rigoureux

üPlus fortes exigences dans les AO électricité et chaleur

üUn suivi prévu des plans d’approvisionnement les AO

• 5 - Un bon dialogue au sein, et entre, le secteur agricole et forestier et 

le secteur énergie LIDEA: Projet CasDAR2007-2009, Introduction descultures ligno-cellulosiquesdédiéesdans
lesexploitationsagricoles,labellisépar le pôlede compétitivité Industrieset Agro-Ressources

CasDAR

Avec le cofinancement de :

Reims – 29 avril 2010


